
VORU. 2 MARS T923 I de Koubatx 
et ia- puy* c e se 

par iéco—laie, l'ordre, la ane-
hei*, le caractère. Il ea est de rata* i issail 

d'ans entreprise privés, et 1 ancien infcalil ses 
rioaness ae défend d'avoir un pouvoir nnan-
«irp mystérieux. l>art'«an de l'ordre at de l'aw-
oritd, il veut «,ii« llctat «oit défends contre la» 

grandes «uisasu-r* d'argent, contre les grandeasa 
BSBaagacas ndtintriellri an- tiendraient le rôle 
d e e » a : r e . au l'alai» aiorsqtie .es présidents sa 
''onseil n'en seraient plaa TU» lea rai* fainéant*. 

<>r»e couipIsisaDci. ri ;'audit<ori- es' 
•aivie d'un retoti- lioal » ia forrou» d 

ité 

M. Cailiajii 

bien 
i-l '<-uveriier 

. d.l )' I 
me dernière fuis vcrv i'a«s'.»t.iu. e. i 
n i l n n i f ani>er: • Ca,<: 

car M e» n'est t u i Ton* 41.i 

::rec osa 
. ora» tendus 
il lai adresse 
Itsat, assaaa 
avoy. l'aulo-

11 pas j i i r u f a . f . anl ta 'rendrons. • 

L'ORDRE DU JOUR 
l~u» «atrn'aese. ovatiou quelques enanta 

do i « lnUiruutWiulo - «t l e préaidSTjt 

•tonne l<*-tinre «i-, l'orur-' du Jotrr ardriivit 

kodoat.'- par m . tumatii>ii> 

l'ias de -MO» citoyens réa_ii* ir aat mer. à 
' a dette de Speotiael*. an* l'initiative de la «*ee-
'; on pBii im de la Ligne 'tes droits de Voonmie. 
•après avoir entendu Mal. Ferdinand Buisson. 
loraaidani. de 2a Lègue; itoger Halensn. et Jo-
rasah Caisaaix. protestent «n» foi» de plo* contre 
MaJaatlLi. dont .k>«euti Cail'anx a été victime 
mar «site 1, • raasaBBaBBssa il -gaie pur la 
Hante (!ou: : ssaaa 1 • at l'amnistie volée 

<i>ar te Parlement aaflta saBsBaBa insuffisante, et 
r onuant* daoH ta .miniaière Herriot, iai aeanen-
-emt de eoamettre MU Parlement «me amnistie 
to«u» lance, d<- pour*uirre la réintégration to-
''alo des cfceimisol- al :a réhabilitation de toutes 
' ea virrimen de l'arbitraire de l'illésaiit.'-. 

M.a aBBlta s'eal effectuée saaiw inertloat. 

U t BANQUET 
\ l a n-„rc>. M naaMpass populaire BSB*a 

»ffer- a Vf. Ciiliattx :iu l"nlais Matutan. 1-fs 

auditeur* .le In place «fimstorxd firent. > or-

ata s ttopEara «.-ésruVui du Ceneoil prit- ta 

• a* ^ I f ê r i n e 

T>- hanqtiei qui i«tiuin«uiit rnvi iua ripa) 

t t n t i l onv i . - i s fin latflKaaé par <Jen aUvcii-

rjaaja ib- .MM. l ,hiit(>(*'an. pr.'isldfnt do la ar<--

à>u !"• »'• ; EsMUaaad ISuixson et M. Cail-

' a n \ . 1(111 waaaarii •IJ«l<,uxru*:infnt. e t la 

ijjni>- daa l>r.i:i, <|.- t'afasBasa a | Ja Muni' i -

najttlé' de lotir j'Co.i» IT. tiatcaajaja, 

l..i iuusi«|*- <lv> .vns'tiw-iiompjera asrv-

nii nia ea i n«apus aaja -lut tira un rivât. fl;i-

trand rtaUkM ou Vltonn-m i d >.". OaMianx. 

LE CONTAOIEI'X EXEMPLE 

I 11 

<ll>UU< 

«lorteur américain 
la mort à «a fille 
inguérissable 

New-Yoïk, T U 

Di'ir Ml, îl^r. d(. «<| MM \<lllô 
11 II ; l i a i l 

t-;iazei;. * 

; . la aaJsM tin'il avait l a i • • lui' . afjfa lie 

oS J ! I - . nv< • du < blondorm. . 

( ta i t imirtii,- . t iMUfriMaUv a» 

-..1, )̂ -r.> ! ,,;iua; bcaacavtj. .Mail lorsqu'il 

roaaba aamtadJti hi iraômo. Tionsniit «lu il «liait 

njurii- a | ut- touaiil pas à •«•«' q u i l l e oovionne 

• taidadM pour in . •.•aiuiuii'j'tt". *l titrait. 

Un bandit polonais est arrêté 
àLaon 

l.a<i» BM - I n <li-> .'.ilnilt^ assa> 

l.urti iiW-toiii Hits « ainUriola^t'..» ifo 

lUnim-. ' aaaaasé l a b s i a » ! Bo-loskiv.-. dit 

Holey, ."0 nu... u o lô «t rf-r;"•. Mer, ù Laon. au 

ours .i tin.- rafli. d'ttrsiaYgers. Il '-tait pr.rto^ir 

rsMa fr.-i»if>.••-. 'Pra'î'ir lanaasasassaMajc 
n a u i ta tribunal de I ton poaz 10 «h'dit. il « 

•• HI:,;I:::»H,'. I 1 aaob d* prison. Il »<\ra 

runstV'.ô à Ke.io-. < ,-•>', | ! tralatèasa maUTu.-

"ur ilo m - ha**.- qui rfciu ii**fs arr*t>''. 

Ln eadavre t'ieelé 
.m l'ut»»! «l uu (tuit* 

MoutptJlie. 1' uiMi-.' — Dans uu puifes 

tniia^.i.- Mtinti -Miï.tnti' . i-ommnuP 

„ • Biij.1 IdMsst ' • 'D :• • ri 1 de ili'vonvTir l e 

Hdtami .1 trn Jeasve yassurasil, liaptisfo Tor-
.ISODO, | e a éa vinfi ans. q*ii avait ùisparu 

!i"ii i.urf-K. Le niaihonreiïï 

.vait ,t<- toarnavas*. paiJ taaaad avor du ttl 
, . ter .1 •aaiesarat provipite .!ann un puits 

-iffGD.i d"nae iintnaataM de aaatria, 1« vol 

BtoMlc «n prisse, rar bi viotiuienoi"-

«dait djt* »i jaaasin , .;ui n'.'iit pi 

- . L« parqwrl «aq»' ! . 

PETITES NOUVELLES 
L» |M«ll«k«C ».M.*«3VEo0M»i.t 

• -.i-r sr c 
i-.. .;'a5**nx, ij-ai êt̂ ;'. \ 

La Chambre a voté 
la loi de finances 

dimanefae 
à huit heures du matin 

Paris, I' mars. - - - Voici 1A suite du 

compte-rendu de la Chambre de samedi k 

dimanche, la séance ayant été levée à huit 

heures du matin : 

LA T A U S U R LE CHIFFRE D'AFFAIRES 

L'article 14* est relatif i la ta ie sur le rhif-
fce d'affaire*. Ce» impôt représente quatre mil
liards. 

lia I onanfiftâon a décidé de defrever un anaV 
tion de oonteibuable!» et de combler le trou ainsi 
lait aax recettes par les taxes >t» rempla-
cenient. 

Easl t-onumercants et fiabrkant.s exonérés sont 
eaax qui empiètent s a plus troi« ouvrier», aé
ras*» ou employé» è la condition qa'il ne 
M'saisee pas d'affaires portant mr des articles 
de luxe. 

I/articie aat adopté par SHO voix contre 1, 
i n * un amendement de M. Oayrsl qui étend 
l'exonération aux denrées vendues au a)6tail 
pour l'alimentation. 

L'artHe 142 bis. qui fixe les l a i e s de rem-
piscement, est voté par 32f> voix contre 24t', 
avec un smendement réduisant A 1 ST. 80 % eu 
tien de û fr. et 2 ff r. 15 la taxe sur le vhrrbon 
et le coke. 

D E R M t R E S CRITIQUES 

A i article 234 (évaluation» ides voies et, 
moyens 1, M. V M e t t e tait uonnaltre qne, par 

ni te de» ylus-vames de recettes pcovenoot n. -
• animent des signes extérieurs 1300 millions.. 
éea hénencos de guerre (300 millions^, des dé-
- '«rations d'avoirs 4 l'étranger ( t * millions 1. 
l'rxcadeot des recettes *trr lea dépenses est >te 
+.'! nilMona. IApplaudissement «1 

M. Viaesat AarM adresse alors de.< félk-kn-
lions au IJoovernement et aux membres du Par
lement pour l'iotivre qa'ila viennent d'accom
plir.* « o»nv'e de bonne foi et de volonté ». 

M. sa Tisaay aa Pesât relève au contrairr 
dans la loi de nuances des dispositions con
traires aux principes du Code civil. Il souligne 
la majorité d'avoir tsrtt failKfe s toutes ses 

M. Lafaraa. aa nom de la Oauobe répub:'-
•uine démocratique, reprocha H son tour A la 

majorité d'avoir ageravé la situation da com
merce, de l'industrie et de toutes les familles. 
C'est un hrd»ft antidémocratique, dit-i;. 

MM. Biré et CaaaraeHer da Rises psilent 
dans '.•• même sens. 

M. Oariac, ancien préaident oc ta Commission 
des finance*, craint que lea mesure* votées par 
1s majorité ne viennent compromettre l'écono-
Bsia générale du pays et expriue l'espoir que 
le ëénaf amendera le budget dans >ui sen^ hf'i-
n u r . (Appiandisscmenta an centre.) 

M. Leaokear s'étonne de voir que ceux qui 
ont là durement critiqué la loi de finan^-ea n'ont, 
apporté aucun contre-projet. Sans doute, la !<ti 
de nuances demande au peuple de Igaasat aasaf-
lice.s. mais le pesiplw y oontseniira pour le salut 
nnaurier. (AppiaudlssemenU à g*u<ii>-.i 

M. Reeaad Jaaa. enfin, au nom du parti eesa-
Bsaasata, reproche « à>. ma.toritt'- cr tassas*1 PIIX 
«ociaiistea d'avoi- ;nénagi: le capital. 

M. HERRIOT S'EN PREND à k MINORITÉ 
M. Harrist monte i la tribune el il atasaaa 

auseitbl ia minorit.''. 
— Noiit aussi, au .-ours de ia d«rnière iëxis-

i^ttire, nous avon« dû subir des mesure* diri
gées » ontre nos convictions et notre politique. 
Mais nous avons voté le budget et si Ifs droites 
aujourd'hui refusent leurs votes au budget, tant 
mieux. Kilos pronvont ainsi que. contrairement 
a leurs .11 'iwations. le budget: est vraiment dé
mocratique t Applaudissement* a gauche 1, isti---
qu'il est voté sans leur concours. Les donenses 
<ia bodgei sont de H4 miUsasde, psree que lit 
milliards es domi d'arrérages lions ont été légués 
ynnr la précédents, lésisiature. C a s ! un .«Ss ior-
atMabie; fVfrinîe et T s l / i * lafem» «hre nn autre 
moi. fAjiplaudiseexneitfs fl gsacbe. Tiolentes 
protontations à dioMe et an centre i 

M. Harrlet <onelut : Nous: devons nou*- r»>> 
gntr H la vérité : j'avaip sounaité ia concorde 
ponr i iruvre bien nécessaire. J'eutue loyalement 
pratiqué cette union pour la grande wurre na
tionale. 1 Protestâtioùa t droite.) 

MMU quoi que vous fassiez, ii t'aui aagaaa vus 
ooursges: vous <ieres critiqués par des adversai-
is"s qui ne se demandent pas en vous visan:, 
« i l s vont blesser le vwys. (Applaudissements à 
aair-he; bruits s droite. 1 Mettons notre courage 
it ta hauteur des àifaeulté... seul Vintérét an 
pays «-ompte pottr nous, quelles one soient les 
diftiultés qui nous attendent, nous y ferons laça 
absolument. 1 Applaudissements t gauche. 1 

M. ROKANOWSKI REPLIQUE 
M. aakaaswtki vieut répo- ire I M. ttarrist. 

I, tant, dit-il. savoir parfois M souvenir. Au
trefois', 'me aaetaaaa partie do la majorité 
actuelle n» rotait pa !e budgtt. on vient nous 
dire aujourd'hui Cas M budget est démocratique. 
arl sér n agréa qae nous ne le votons pas.. 

Eat-ee qce BOUS disons, saur, que c'était un 
btrdgat socialiste? 

Pvssvaar* vstx i aasjaka : Farfaitement*. M. 
Lafsrge l'a dit! 

M. Bakaaewskl. pooreuivant sa répijque, re
proche au Président du Conseil d'avoir dénigré 
1» bordereau de coupons, alors qu'il l'a proposé 
et voté avec lui. L'ancien rapporteur général 
reproche aax partis de gauche de n'avoir pas 
appelle de solution au moment do la crise de 

m* 
M. Bekaaewtkl reproche à M. Herriot d'avoir 

violemment attaque dan* von discours l'ancienne 
majorité. 
a*0 V a lf> miliiarJs et demi au budget, pour > 
service de la dette, la faute en est. non pas à 
la majorité de l'ancienne législature, mais à la 
gtiorr'' «l'abord et ensuite aux membres de la 
majorité actuelle qui a dit : K L'Allemagne 
paiera " . 1 Applaudissements i\ droite.) 

M. Bakaaawaki "onelnt e a regrettant de voir 
le Président du Consril adopter cette attitude 
de polémique. 

— Mes ami, kl moi. dit-ii notamment, colla
boreront avec vous ou sans vous avec tout chef 
«le gouvernement qui gouvernera non ou chef de. 
parti, mais comme représentant dii psy.-*. (Ap
plaudissements il droite.) 

LE VOTE DE L'ENSEMBLE 
). ensemble de la loi de finance? est vo>- pur 

SM voir i i a é n 2:«). 
La Commission dé'Klo de s'ajourner à mardi 

10 mars. 
La séance est levée A liait heures pTéstaaai 

« I t r n f f M cTAIwrtk, à 
L E CHAUFFEUR MONNIER 

EST-IL VE-«J A L I L L E ? 

l'aris. l " mar»'. — On a pu retrouver la 

rraoe d'Henri Monnier, le <hanffcnr mêlé au 

caniLiriolage de la rue d'Abotikir. 

l-o malfaiteur a été vu à Compiègno. II y 

passa la nrtit de mercredi a. jeudi, dans un 

liôteL Arrivé on motocyclette mercredi soir, 

ii en repartit la lendemain aprtg avoir pris-

soin de «e faire raser e t tailler les ohercux. 

A l'hôtel où il était descènvlii. Monnicr 

« > s t inscrit «ou» le nom do Julen Bradfer, né 

a Vomy (Ardcnne») , l e 1er mal 18»3 , Tenant 

de Paris-, et al lant A LlHe. 

Muinior, a, en ontro, sjotitô qu'il se ren

dait en Belgique. 

L'ENQUÊTE A LILLE 

I«a sûreté s 'est préoccupée, samedi , do 

vecherohcH dans les fiches de fa i l l i s e t sur 

les -registres 4o logement si l e chauffeur Mon/ 

nier était passé a fsUr Jusqu'ici «Ue n'a 

trouvé aucune trace de sion passage. 

On croit que, si Monnier eat passé a LiLc, 

il a «lu fournir un faux (Hat-eivH * l'hôtel 

o>'i il s'est rendu. 

•*»» 
LA TERRE TREMBLE 

A MONTRÉAL 

Mvntreal, 1er mars. — V u e «ecouo.-ï 

.sûsmique d u n e ilurôf' «le trotïte secondes a 

rté ressentio (l Montréal. Il n'y a e n aucun 

ùéirfit. Dans les théitr<«, l es spectateurs s* 

-•>ni laravlpltél vers lés portos <lo sortie. 

A NEW-YORK 

N i w - l o . k . 1er mnrs. — - l u e siious,- . 

- ismiquo qui a duré Jrux minutes a tffcPr**-

saatie .'t Now-Vork <M d a M la banlieue. Lea 

province» de KaW-Jeraey, Mow-Kngland, Mi-

«•higan. I l l inois , Indiana. Kentucky, West -

Virginia. Maxyland, Pensy lvania , nnnon-

rorii ilo» sot.ousscs semblables . 

L'impôt sur le revenu 
et les obligations décennales 
M. Ilaycse, sénateur, a demande à M. l e 

mini ire dteq f i s s jnnea-« t lest, sadiasitiiins; dé» 

oc-B-nalos- remises aux anstkitrei 0»: palsIMÉII 

<rintérèt.s yiir la pertet-sùNé de 1«mN <asnv 

luagt^s do guerre doivent être comprises par 

eux dans leur d«5c-laraUon d'Impôt sur lo re

venu et si , dans l e cas «ù ces obligation»' 

seraient passibles de ce t impôt , l es sinistrés 

«loivent les mentionner pour leur montant 

nominal M bien lo:ir valeur en bourse. 

Le ministre dos Finances a repondu de îa 

manière .suivante : 

Les obligations décennales, remises Kiix si
nistrés en paiement <ie? intérêts qui lenr sont 
dn« snr la montant de iear crésnec étant, aux 
termes de l'artiele «i de la loi du 1er mars 1923, 
nominatives et inaliénables, il s'ensuit que loi». 
•iu« le règlement de-' intérêt» est effectué sous 
cetre forme, les K'nélioiai.-ç- peuvent être con-
sii.é.C- 1 aaisaii n'ayant pas eu k leur disposition 
lea sommes re»ré>cutativea uea dits intérélï. 
1 *e. trouvent par suite dispensés d'eu eoui-
prendre ie montant, dans leur déclaration rela
tive à l'impôt général sur le revenu, mais, pu.-
eeatre, ;is doivent ùéelarer les intérêt- des 

I d leur sont remis. » 

L'Assemblée générale 
des Syndicats libres 

de Roubaix-Tourcoing 
LA M E CHÈRE 

LES ASSURANCES SOCIALES 

. LE CHOKAOL 

Uimanehe s'e^t tenue, a 10 haasjea, ;;9 ) 

nto llertrl-Carette, l 'Assembiée Génirab; des* 

Syndicats Libres. 

La grande sal le du sox-onU étage, ce trou

vait aboelument comble , lorsque la séance, 

é tant déeuvree ouverte, la parole fut passéo 

au secrétaire géuéraje nie l'Union, M. Louis 

lira in. 

Les rapports 

i .e premier rapport traite <lq i actiou -.tu-

dlcale eu H N , et rend compte de la t i tua-

^Uon linaneièr.'. M. Blain expose l'aetiou dos 

.Syndicats Libres et leura différrnteg inter

ventions, notamment dans le domaine des 

salaire*. Ixi e l tuation financière apparait. 

comme nettement sot isfaisanto. 

•nsvaspa, M. l>osehamps donne tact.ve d'uu 

rapi'iort sur le fonctionnement Ue la etiisso 

d e chtimupe. I>es bienfaits de cotte institu

tion sont particulièrement mis ea valeur. Le 

rapport en expose les résultats pour 1924 , 

ainsi que pour le début de .192:.. 

Ces denx rapports font l'objet d'una dis-

cass ion, laquelle permet d'apporter des pré

cis ions nécessaires . 

La conférence de M. C. Broatin 

C'est ensuite M. C. Broulin, secrétaire 

général de l'Union régionale du Nord, qui 

expose en une v irante causerie l'action do* 

Syndicats Libres «lana le Nord, e t en parti-, 

caliers à ltoubatx-Tourcoiug. 

La parole, chaude e t MaasjMsp> de M. 

liroutin. v ivement goûtée par l'auditoire est 

fortement applaudi . 

U n c brillante tombola a été tirée au so i t 

à la fin do la réunion. 

Une élection ayant eu l ieu pour i» ren«.u-

xei lement partiel des commission.-., l es l i s tes 

présentées par les commiss ions ont é té élues . 

Nous donnons c i -dessous ley vœux adop

tés par l 'Assemblée : 
Résolution conoemant la via chère. Réunis 

on assemblée générale le dimanche 1" mars, les 
syndiqués libres de Koufoaix et environs, tiennent 
k attirer 1 attention des pouvoirs publics et do 
tous les groupements intéressés sur le problême 
si grave We la vie chère. 

I.es .syndiqués libres tiennent k l'aire remar
quer que cette situation est particulièrement 
funeste aux intérêts de tous les salariés, comme 
ausbi des membres des professions itbcralos, les . 
quels éprouvent la* plus grasHes difficultés a re
lever leurs salaires ou émoluments d'une façon 
parallèle au coût de la vie et. à plus forte rai
son, la vie plus chère rend difficile ta situation 
des familles nombreuses dignes pourtant de la 
plus haute considération. 

Dans l'intérêt de !a masse des salariés, notu
le maintien Wc lu paix sociale qui pourrait cire 
gravement eorapromi-so si une crise économique 
grave venait :1 survenir, les syndiqués libres de
mandent que des efforts énergiques soient ten
tés par les groupements intéressés et io s pou
voirs publics, afin de réduire la hausse du eoùt 
de la vie. 

ijes ryasseats fibres sont. dMaawe* à ptetsi 
leur eocoouTS loyal à tout effort aa] tarait fait 
dans ce sens. 

Les asaeraams sociales. — Usa sgssvaMss 
lues, rappelant les vemix qu'ils aat émis dans 
kurt assemblées p r é r t i f tai en faveur des assu
rances sociales. 

Demaiidcnt que la projet adopté par la Chsm-
bro soit étudié d'urgew-e par to Sénat, et t a s 
les améliorations possibles et compatibies av e 
une réalisation rapide soient introduites dans le 
projet actuel. 

llsi soulignent les gramis avaiMuge- que l'eu 
est en droit d'attendre d«s assurances sociales 
en .vue .des nécessaires garanties de la vie ouvriè-
^•ealàiiift.Tiuftadî^.Trtnvafidtté et de vieillesse. 
m sfebareu* aasei 'ie milite j»«rv*e nationale des 
assurances qoi contribueront à la BSHaaaasBB et 
as développement, de la famille ouvrière comme 
aussi ii ]s pacification sociale. 

Eu attendant. |M syndicat libres ucmandent 
que des avantages particuliers soient accordes 
aux mutuelles at en (particulier aux mutuelles 
ouvrière-i familiale- ai l forment les premières 
pierre» du futur édifice des assurances comme 
les •ndtsastl forment le« premier's pierres du 
futur édhif.? professionnel. 

L'aotiaa srafeesieaaelle. — Le chénaae. — 
d/u&srrobiéo donne tonte son approbation aux 
Conseil» syndicaux et k leur Secrétatre-Oénéral 
pour l'action engagée récemment afin d'obtenir 
un Bssvasssssa de l'Indemnité de vie chère. [Sans 
asadraf un réajustement parlail Jes salaires A 
IA hnj.se rsajsavs e rasa saule aa e .fit de la vie, 
eile ieur demande cependant de puaissstia 1 lut 
action par ce roini. ea com'o'-nite ave.- I».- di-
rei rives qol otit to-jjouis g-.uii,' les syndicat li
bre.-. BU* approuve aassl l'action engagé, pat
ios Commissions syndicales <n fnveiir des hom
me- sa i-e'ne "t des pires de famille. 

•»•-•—-aasaaBapaaa«asssssssssssjBBsai 

Concernant 1* crise de • homage qui va a'aa-
gravant sans cesse, elle exprime le vœu que lea 
pouvoirs publics et les syndicats patronaux usent 
de tous leurs moyen» pour conjurer ce fléau, et 
elle félicita le Secrétariat syndical qui, par des 
effort* persévérants, a obtenu de l'Etat, do 
I>epartement et Ue presque toutes les commune. 
de la région de Boubaix-Toureoing-Lannoy. lea 
subventions «j-jj permettront de -distribuer long
temps encore le secours de chômage de ctod, 
francs pendant aa maximum de soixante jours 
?ar an et par ehftmenr. 

e 

Un cabaretier d'Hirson 
est trouvé assassiné 

l>eux arrestations à Re ims 

ttessas, 1er mans. — L'enquête snr l'aa-

sas i inat d'un cabaretier d'Hirson, Fréaerk; 

Bouhoury, âgé de 52 a n , trouvé dans sa bou

tique avec un couteau planté dans la «orge, 

a a m e n é d a n s la soirée d'hier, l'arrestation 

do Fernand Donner, U8 ans, mécanicien fl 

• • M a «t «Je l'amie de la Tictime, Marie 

l'eodul. 

On reeuerebe uu troisième individu. 

•La vengoauce serait lo mobile du crime. 

» 
Telle cause, tel effet; telle 

publicité, telle vente. 

R O U B A I X 
AUJOURD'HUI , L U N D I 2 MARS . 

Aujoard'tu:, :aint Sinpl i te; dema;x<, i»int 
Marin. 

61* jour de l'année. 

Soleil: Iiever à 0 h. US; euaoner. a 17 ii. i i i . 
Lune: Premier quartier du 2 ; pleine le lu . 
Bulletin météorologique pour la journée do 2 

(région Nord): Ciel brumeux ie matin, devenant 
nuageux avec écleircies; vents de Nord-Est, 2 
à 4 m.; température en baisse, minimum, 0*, à 
plus S* sur le littoraL 

Consultation de nourrissons du Comité R01-
baisien de protection de l'Enfance: 

A 15 h. 30. local de la Gontte de lait. 
I»e 10 â 12 h., et de 14 à 17 h , Oeleric Da-

jardin. Salon des Artistes Rotibaisiens. 
A 20 h. 30. Hippodrome-Théâtre, «Pomiann». 
A 20 h. SO, Casino-Théâtre, e Mme Favart ». 

Le vernissage du VIII* Salon 
des Artistes roubaisiens 

Le V i l l e Salon de* Artistes roubaisiens 

s est onverc hier. M. I'aul Kervaux, l e d is 

t ingué préidont de la Société des Art is tes 

loubaisiens présidait au r e m i s a g e d e c e t 

érenement artistique, qui attire chaque a n 

née, à la lialoriç Lhijardin, les nombreux 

amateurs que compte Koubab;. Parmi l e s 

personnalités qui ass istaient à la séarM-e 

d'ouverture, nous avons noté MM. Paul Mi-

ehaux-CaulIo". tv-présentant les « A m i s de 

Kouboix » ; I'.ntf|,iin. dire<:tem- de la Succur

sale Aa la Banque de France; Albert Sonne-

> ille. i 'aul Pliilippe. Constant Oléty, Georges 

Bui iez . Bssjaaarë* faastaAaan de la Corn-

'mission administrative des Artistes roubai-

sicii.- ri Baryau, pi'ttesseur a l'Ecole natio

nale aapgt lmie dos Arts et Industries tex

tile ainsi que nombre U'artist s exposant*. 

M. 1" fl«s:ieur Pupré. atljoint ait maire e t M. 

Champier, admini tratour de l'Ecole des 

Arts et laâostr.'i s texti les , retenus pat des 

eagafcittenta antérieurs, .s'étaient l'ait excu-

Discour, de M. Paul Dervaux 

En o i i v u u ; 1 tiiaace, M. I'aul Derraux 

•J?JB«>T>' touf. d'abcq:d_,tou> t-ejix aaL. par 

&arf eénérSsrtê. l e n t î i ï v i i T ^ i a leur symjja-'. 

raie, ont apiiorcF ' ftne'alSé ^TndïspeBsàWé ï : 

raravre de protection des artistes de la ville. 

Il poursuit : 

1/art est une ssaàee de jouissance aecueil-
iante. Pourquoi, dès lors, laisser grandir loin 
d'eiie la .ieunesfe enthousiaste''. 

Ne eroyeis pas que je fasso un appel ou fa
veur de la profe?-ion de peintre ou de sculpteur 
déjà si encombrée. A moins de dispositions ex
ceptionnelle-, je iro"ive inutile de chercher k 
augmenter le nombre ues- artistes et des ama
teurs qui trop souvent mal dirigés, n'ont qu'un 
métier, quand ii* en ont. pour déformer la véri-
t.' et rendre hideux ce qt.i devrait être enchan
tent. 

Hautement, je réprouve encore ces amateurs 
c,ui eherch.-nt dan.- ia copie d'ineptes chromos un 
semblant de satisfaction artistique. 

Ne eaaaUérss : « . . fatlienrf. l'artiste comuie 
un rêveur, erra ir.utiie â ta société. Le rôle de 
i'artiste est de créer de ia beauté. Cette beauté 
crée i'ieuvre qui auemente le patrimoine na
tional, non seulement moralement, mais aussi ea 
riches»» d'échange. , 

1 Lart rend vlvaata les praéitaa de nodutirie-, 
b> récente exposition natkxftie du tatvaB %:n r 
de prouver !a pauvreté du aae**r-fair« le y..._ 
aasérite sans l e eecours-de l'art. 

Dsna 60 jours, s'ouvrira, â Paris, l'L"x| j * . -
tioa des Arts DéeoratnV Taa» ea qna voui- « 
verrez n* voue plaira pas (gi l iai aat,-nafli toyer 
assurés que les chassa qaj «y trouveut o^c 
été choisies arec ua soin éclectique «fut tou» 
garantit Contre"toutes les erreurs. 

D'autre part, ajoute M. Ptal Dervaàx, ',' 
aura'ai) odeur même de cette eapoavttest aana 
doute en juillet, un Congres ayant trait aux 
arta appliqua* «t qui iatereasera k U fois le* 
professeurs, le* élèves et les artisans. 

C e s t pu demandant qu'on faci l i te la 

voyage aux petites bourses qne M. Dexvaii i 

termine son discours, qui fut r ivassent a • 

plaudl. 

L'cssisttiticc se répandit alora d a s g la «aJi,. 

d'exposition. Celle-ei sera oavert* jasi)a ,a~ 

15 mats , de l t L à 12 beures «t 4 e 14 * 17 

heures e n s e m a i n e ; de 10 à 12 heures e t de 

14 à 1S heures l e dimanche. 

H A L L t FLIPO. — Beurre extra, 18 fr.; Ma.-
garine, 7 fr.; Hollande, i» â U fr.; Gruyère, 1 1 
fr.; Port-Salut- 10 fr.; biscuit», 8 â 10 fr. 

' 703%' i 

Le tirage des primes 
D E L A 

Souscription du Comité des fêtes 
de la Fosse-aUâX-Clgêaes 

C e s t Ëattorisé par o n e exceptionnelle lem-

pérature printanière qu'a «u l ien , d imanebe i 

mtdf. place du rPogres, devant on nombre»-; 

public, le tirage d e la tombola organisée pa

le Comité des fêtes de la Fosse-aux-Chê-: •• 

e u profit dn Bureau de Bienfaisance, d e s Pn-

•>ille* de la Nation, e t des e Ecoles de Ple i" 

Air i.. 

Sur l'estrade avalent pris place MM. Du 

brunfarjt, présidant d'honneur: Lerons». 

préaident; l es membres du Comfté; M* Gail

lard, huissier; Levamr. premier clerc, ac 

Boger, clerc. 

Les roaes ont é té tournées par d a n fillet.. 

tes . Le premier numéro sorti, 2 8 . 2 9 2 , qu'. 

constituait le lot principal d e 5.000 franc*, 

était échu à M. Mathias, demeacant m e 

Jnles-Guesdc, 2 0 8 . L'heureose gagrainto du 

second lot, 2 .500 . franc* , e s t Mlle Farinen 

l ier, qui habite le quartier d a Jean-Ghislan-.. 

Le troisièmo lot, 1.000, e s t gagné par le an 

méro 28 .918 . Les rreire numéros suivaDU 

gagnent chacun 5 0 0 francs : 2.7T0, 8.37-'. 

23 .830 . 25 .688 , 3 3 . 0 3 3 . 34 .T73, 33.01 C 

5 .279, 3 .187 , 15 .890 , 2 4 , » € 1 , 27 .11» . 13.WJ. 

L e numéro 22 .497 gagne une chambre s 

coucher ; 24 .S81 , une sal le k manger ; 8 .6S". 

une cuisinière; 11 .517 . une machine à cou

d r e ; 25 .264 , un vélo . Les numéros suivant* 

gagnent des lo ts divers : 

16.SM 30.536 IS.Ot-t 13.814 «7.643 3S.17S âssM 
38J22 ,-.r<7 S9.07.3 34.SS7 S0.SSS 3*.«4t l i . IJI 

2.Ï93 Ï4.017 10.444 18.070 14.084 IS.41T VtM* 

12.803 ï.s.785 SS.4S7 976 8.S9J 08^75 S4.J*.; 
il4.*44 18.148 S.342 ï«.760 S.677 8S-SS8 lO.tl'. J 

1.000 2S.S80 18.897 11.773 13.SST S S X a Ba.ltJ 
S8.081 Î9.864 M.SS1 J9.171 13.SM ».••* I t i â J 
15.070 16.88Ï 17.7SJ 

Lee l o u seront distribués se loa t'orôr > 

des bil lets e t des affiches, sans aucune r-. 

1 lamation. 

Avant le t irage des primes a v a i t e n lie : 

une fête champêtre, à laquelle avaient pri* 

part arec aa vif succès ht Société Sport: -c 

l'« Union Française u : les c Aocordéonts:-. , 

du Laboureur • ; l es < Amis de la Pédaie . 

et. l es trompette , « l e s Enfant s du Norà . 

A l'issue de cette réunion, M. Lerougc, pré 

eldeat. a adressé ses remerciements au pu

blie, ainsi qu'à tous ceux qui ont contrit).: ; 

pour une part qnoleonnne a cette oeuvre V~'<-

lantb iopiquj , e; â la presse'. 

Veadac le Bock MEYERBEER IMS3 

>C 

Grande fête d'hiver 
--.. j âs ^Mn.-du-Cercle 

•'. 2 ï l e3aakSté» Suàterfelé' Mil i tai ,* 

organise î>our l e v e n d r e d i 13 mars, à 20 heu

res 3 0 . à l'Hippodrome, une srando t*f. 

a r e c le concours des Tournées Baret e t d;-

Anciens Sobiats musiciens français. 

Pour uette solennité offert: gracie A* 

ment aux membre* dn Cercle, lag ;.lace« e 

é t é partagées e t des cartes e n v o y é e s â to .-

Le Comité hu»:.-te près de ses adhérents aour 

qu'ils se 1 onformen t aux Instructions port ' ! 

sur ce s carte* e t pour qu'ils ai l lent tes antre 

numéroter dès ce jour c h e s Mme .Tnbé, 16! 

rue de la Gare où la location e s t trave:. 

jusqu'au 9 mars inclus. Les places çu i n'au

ront pas é té numérotées t ce t te date aaratit 

do nouroati dfstrfbuéesj entre les soclétal-.-. 

qui en désireroi.t. A cet effet, le Comité t : . 

il la disposition <le ton», le mercredi 11 mai s , 

d e 17 hê tres à 19 h. 30 , an local 12 , ra. 

Xeuv 1. 

C A D E A U X , BIJssx. Maatrak, aaJtaïaiH, û* 
fats t ar t . A U C Œ U R C O R . R k a s O . odtté» 

DERNIÈRE HEURE 
LES MANIFESTATIONS 

CATHOLIQUES 

Le général de Casteinau 
est acclamé à Nantes 

' \ a ht •••?, ]«r 111.11- - 1 'aal par uu soleil 

tinagnintiue «iu'a d-iotti . cet après-midi, â 

LVairte.s, la fraude manifestation organisée 

I ar les catholiques de la I.oirc Inférieur-. 

Far groupes iieiiiio-roiiv sont arrivés dJ 

«ous les points du «lépat tement, les unions 

riaroissialei,, les paaaasj de combattants , les 

• axtronss-c" avec leurs musiques, se dirigeant 

- ers le f i r a u j S«''mlnaire. 

Les ^r'»np«v se niassent ;i;ors dans l e s 

jirdiD- <t les tsrrains vagaas «vois inants . 

face au bfltimeut central ofl nti" tribune a été 

'tressée au premH .- étn^. . dominant la fouie 

s funo hauteur do »tx s asat mètre-. 

A «e t i e tribune, ta* nvités s>int roc-us par 

Jdgr La Fer do la Moite, évêque de Nant-s-, 

Loraque l e général 4 e Casteinau parait k 

ta, tr ibun' , d' immenses m • Inmations reten-

élasent. qui t-c propagent <1- trroupo eu groupe 

inaqu'anx majirfostaiits l e plus reculés. A 

1.", Iio'tro.s, l e s doriilor-s délégations arrivent. 

• rn évalue à 10 .000 . ta noinltr,. «Us mauifes-

a n t s pressés autour do leurs dnapeanv on do 

Heur* bannières: dos hauts parleurs ont *JM 

instaalrn en différeiit.i endroit* ilaJU ta cour. 

T'nc sonnerie de • Carde â voua • retentit 

iru l e sUeace s e fait . 

Mgr Le »Vr <le la «Jatte, barangui 

ruantfestants e t Isa reosercie d'avoir répon 

> n «cassi grand nombre il son appel. 

M. Le Cour Graadmaisou. an n o m 

a..ua*» <atholiques de la I^iiie-lafféBien^v. dé. 

•ohere que s e s «rokteguos et lut ne t«ptéséa,tent 

usas tel as) parti pesrtlqtto. ni m e cati 

Modale. 

Apres Mi, M. de Montaigu. sénateur, prend 

.ia parole. Il Importo, dit-il. de Joindre nos 

wctee a Bas protestations, afin d'aboutir au 

1 uaintien de nos droits . 

M. Ooerairch paris ensui te c-t remercie tous 

Isa attiaarjimi e t pins partleatUreraent ceur 

, i « ht Lotne-Inférienre, de l'aide qu'ils appor

t â t à r Alsace e t â la Lenaiss?, pour la «é-

IrasiL d a leors liberté* reHgieuse*. 

M. Groassaa déclare d'abord otte l'Alsas-e 

i-t l a Lorraine ont bien mérité d e la patrie 

.française ea soanant l é «éveil des cathoti-

B «*ésav« cva ire teg ssia la ïques e l eéola-

-,n,. â lenr ptaee d e s l o i s d e just ice et de 

iitr»rf'' i-OTidit!"» »€»-•+*»«» *V»rll» P l i v t ï l i -

gieuso que la France appelle an milieu do 

ses Inquiétudes intérieures et extérieure-. 

M. Grouiisau termine par ît'.i araaal il 

l'union des catholiques français . 

Totts ces orateurs ont é té souvent inter

rompus j , s r «je, applaudissements ui ,animes. 

Le geaéral de Caste lnsu flétrit les manoruvres 

de la frsnc ssaçeaner+e «t s u communisme 

lxirtSTH' ta géaéral vie Casteinau r ient 

prendre 1« parole, unc rutJgntnqtte ovation 

lui est fuite. 

l a lénéral fait d'«l>oi'd l'éloge des ora

teur- i i ifoédents. puis il rappelle la briltant-î 

conduite pendant la guerre, des trouptfs du 

l i e corps. « 

L'orateur e'attaaue succossiveuieiit k la 

franc-maçonnerie et an tomrnunisni.. qui 

voudraient faire de la France la s'iivrtnt-^ de 

la Bussi • rouge. H nrécontse la masse organi

sée ;t alsfjnllasa des Mkaaaastfltl al rvpiiqti" 

la n l cos s i i t de Ifl Fédérst ion Nationale Ca

tholique, dest inée ft former «leg c i toyens 

eoueclonts- <le leurs devoirs éleoîorauT. 

I.o diseonrs du général de OasteasaM a été 

souvent Interrompu par d"s tonnerres de \<r». 

\ SS, 
Wmp Le Fer de U Motte 

fait acclamer an ordre da jour 

Mai- i/o t e r de la Motte, parlant lo at ia ler , 

» lasasassi les orateurs, puis s'es: félicité du 

suée.-; ,(e j a manifestat ion. 

11 a fait acc lamer un ordre du jour par le

quel les «iO.OOO Nantais e t diocésains de 

X a m e s . réunis à Xante», affirment haute

ment leur fol catholique et protestent éner-

giquement contre la reprlso Ue* luttes rcli-

gicus. m. 

Des té légrammes aa Pape 

e t aux évêqaes de Strasbourg et de Metz 

Deux téiégraasmes ont ensuite été a i r e s -

/ « é s , 1 un en hommage de filial dévouement 

« u Très «aint-Père , l'autre a u x éréqnes de 

Strasbourg e t d e Mets pour les congratuler 

do leur dévouement k la France. 

Puis , les mani fes tants s e forment s a cor

tège pour se rendre en bon ordre â la oa-

thédrate. où a lien une cérémonie religieuse. 

Le* groupes s » sont dispersés ensuite et 

se sont rendus en gare sans incident. 

on œîîfsîtt^rcAiïïoWEs 
A LAVAL 

Laval. 1" mars . — U n « cougrea de catao-

Uques » a é t é tenu aujourd'hui A Leral . Hnlt 

xulllo personnes environ — la plupart de* 

ealrivateurs — se aont réunies â 1 h. de 

1 (.«rts-mMi a u x aborde dt> monument e u x 

morts, et se sont eusuite rendues en esctiff* 

U U «lalevies de l'industrie 01I avai t lieu ta 

maaifestat ioa , sous la présidenco do Msr 

Ceilior. évêime d:i diocèse. 

L'abM l i e r ; y. .léptité de la Gironde. Mât, 

.fean Uataaad, rédacteur en chef do « La 

Croix- . da sfafltjesj c t Dtiboys-Frcsnc.v. dé

putés de la Mayenne, puis Mgr Cellier, ont: 

pris In parole. Des liaut-parleurs avaient été 

instal lés pour permettre h la foalo restée au 

dehors d'entendre les orateurs. 

Une conférence de M. Le Trocquer 
à Laon 

basa , 1"- mars. - - M. TU" Le Trocqotr, 

député, aneien ministre, a fait aujourd'U . ; , 

une conférence a l a o n , «ous les auspices du 

Comité d'I'nion républicaine nationale de 

rarrondissemeut de Laon. 

Après avo'r jnstiflé la néces.-'të de l'eeeapa-
tion de la Ruhr. M. I/i Trocquer montre, d'après 
1 inventaire même publié par M. Clément.!. >jue 
cette opération a rapporté 4 milliards 212 mil
lions. 

Puis, indiquant ce qu'est ie plan Dawrs, l'ora
teur montre par des faits ct dates irréfutables 
quel celui-ci est la conséquence directe de t'oc-
cupation se la Ruhr; au reste, il fut approuvé 
le 27 avril dernier, par le gouvernement du M. 
R. Poincaré. et c'est i-c'ui-ei qui peut revendi
quer l'honneur cl? l'avoir fait aboutir. 

L'acceptation du plan D i s e s par l'Allemagne 
ne suffisait mis .1 justifier le retrait de nos 
troupes. L'avenir jugerai Mais dès aujourd'hui, 
Von peut affittner que la politique suivie avant 
le 11 mai assurait lu oaiv i l'Europe arec la 
sec ai lié as nos frontière^! 

L'élection sénatoriale de la Seine 
Les délégués du consei l aasmiciaai de Paris 

l 'aris. 1er mars. — Par suite de la mort 

de M. Magny, sénateur de la Seine, une 

élection sénatoriale doit aro ir lieu, dans le 

département d>- ta Seine, le 5 arri l prochain. 

Cette élection partielle a pris une assez 

srande importance k la suite de te décision 

d e M. Millerand, ancien président d e la Ké-

publlqne.de poser. *a candidature. 

Cet aprèa-mixlR le Conseil municipal de 

Paris s'est réuni alin do designer ues délé

gués. Une seule liste é ta i t établie par les 

représentants <!• -s troupes de la majorité. 

Au premier tour, elle a été dîne. 

Sur 79 consei l lers en exercice, elle a 

obtenu une moyenne de 5 0 ro ix . 

Les cinq conseillera communis te* ont 

voté , par protestation, pour un candidat 

unique : M. Due*, ex-liquidateur. 

Jjt* groupes de gauche aa sont abstenus , 

espérant que le quorum ne serait pas atteint. 

Apres l s séance, le bruit a couru que les 

conseillers de gaucho auraient l'Intention de 

demander au Coase'.l d'Rtat d'anaater ce t te 

é lect ion, mais U parait probable que ce-

projet n'aura atténue euite. 

Une défaite du Cartel des gauches 
à l'élection 

d'un conseiller général à Rennes 
RENNES, t " mars. - - Conseil général du can

ton Nord-Est de Rennes : 

Inacriti, 6.601. — Votants, 4.613 

Ont obtenu ; 

MM. Le Douarec, députe du 

groupe des démocrates. 2.710 voix, ÉUU 

Leroux, adjoint au maire 

de Rennes, cand. du 

Cartel des gauches l.7jfivoix 

1) s'agissait de remplacer M. Louis Deschamps, 

radical, ancien soua-secrétaire d'ttat, démiMion-

naire. . , 

Le Cartel de» gauches, depuis les dernières 

élections, a perdu dans le canton % 3 voix. 

La manifestation de Marseille 
Le départ 4e M. MiUerand 

s'est fait ranx incidents 

Martsllrr 1 " mats . — Plus ieuis milliers 

de personnes, massées rue do Noail les. at

tendaient, vers 17 b.. i e retour do M. Mil-

lerand. mais , désireux d'éviter toute ma

nifestation, le présidant A* la Ligue Répu

blicaine nationale avai t décidé de ne pas 

rentrer k l'hôtel. I! s'est donc rendu directe

ment & la gare, l u imposant service d'ordre 

avai t été organisé. Lo train a quitté la s a i e 

Biilnt-Charlcs. t 18 h., eaus incidents . 

LES OBSEQUES DU PRESIDENT EBERT 
AURONT LIEU MERCREDI 

sKrlin, 1er mars. — Los obsèques du pré

sident Ébert sijnt flxées A mercredi 4 mars, 

ft 4 h., de l"Bprè«-n«i!ii. 

La cérémonie oftieielle aura 4ieu au Palais 

<:u priV-ldent. Le Chancelier prononcera un 

discours, i»>is le corps sera transporté à la 

gare do Postdate . 

La Reiehswehr, renforcée f a r la police, 

rendra le* honneurs sur tout le parcours. 

CHUTE GRAVE DE L'AVIATEUR ROBIN 
A BIARRITZ 

l i iat .11/ . 1er mars. — Au «ours d'nne 

réunion d'ariatiou, l 'aviateur Robin « fa i t 

une descente brusque causée par la rupture 

d'une aile de son monoplan. 

Relevé avec plusieurs fractures . .de la 

Jambe, il a été conduit dans une clinique e t 

a é t é amputé d'une Jambe. Son état e s t 

grave. _ — 

UNE REUNION DES SINISTRES 
DU CrmrtsasIssfAlO 

SoissoNs. 1 ' mai». — U n s jwsa i sa de tans 

les arotrpemcu'i de soMtré* «h Ssâaaaaaut a «u 

lieu cet apièa-midi â l'Hôtel de Ville de Sois-

sons, sous la présidence de M. Eàsaen, président 

de l'Union de la défense des intérêts du Sois-

sonnais. MM. de Lubersac, sénateur, et Baillel, 

président de la Fédération des Unions de Sinis

tré!, ont pria la parole pour protester contre la 

campagne menée contre l'oeuvre nationale de 

1 «construction de» départements dévastés. 

COURTES DÉPÊCHES 
A Ton: 3 a sa lieu ta BanrpMt *s congrès de U 

Confédération Agricole, présidé T*r i l . Olivier do 
asaât Pkaataats diseonra eapoaant les revendications 
des p«5--,.in« de FYanee, ont êl* pronor,, fs. 1 

— M. AdoU stsiger. chanoalier da la Oonfodaratioa 
balvOUqnt, est d.cédé » Home, k l'àje de 66 «na. 

— Le cuirassé a Bttaabom-g », don- l»s réparations 
H Ma i.-siis de t.on l'nnitionneaipn-. sont terminés, è 
Bixerte. ralliera Toulon vers le 10 m»r>. 

— I * alvtalon de contra torptUenrs da l'escadre 
u-l i icaiu, a ajaMé liise-te ponr Mar>eil!c. 

— L . euiraasé • PttUksrc ». rartr'-amir»!, de res-

ïiTH is>nr Atçer.' n* i' r^tem deux s jo^in-s, puis 
lejotaera sa«d4« Mar>ai:ie. 

— Ua eànaratsm de courant, nos «u piinr par nn 
itublisscmen: (rao.ïis. a fonruî aux Cs.aia 600.000 

— L* Cour Susrâsu da Californie a âesiM 'lie te 
tratW de lo t i <atr» las BksU-L'ais rt b Japin est 
M'O" fffecîtf r. que d'aores re trsi'.'% lea Japonais 
r*sidan. 'n Callfaaslt pVuvsir aS'e-.mer des biens fvi-
,- . - . »bsr élire d.icii-eie, soit p.^r f,;r.; du ton-

Dernières Nouvelles Sportives 
FOOTBALL-ASSOCIATION 

FINALE DO CHAMPIONNAT DES PATRONAGES. 
- I/Kaa de 

par - bots à 1. 

LES CHAMPIOXXATS DE BELGIQUE 
RESULTATS DBS BBNOOWTSaS 

DIT DIKAKCHE 1"' MAM 19-5 

HIVIMOè 1 

le hsf 1 '*-. L'aiaa Ssin-.-Oilto.se 
Racirj c.tt. — Berchem filporv 
Btandard CL. — 6.C. .tssarlackl.- ~ . 
Annrerp T.C. — F.C. llalutoia w 
C'.S, Brugeois — R.O. Uand 
Beera-hot A.C. — tVhito Sur A.C 
A.A. L» Oantoise — l'.C. Brogaola 

DIVISION' KESIRVK 

l'r.lon Sakal WlDlltl — Darias C.B 
t Ç AnderWhln:.. — St.ndard CXj 
Whitn Stt.r A.O.' — Beereabet AJD 
Bereheaa Si,o- — K«-.inj C.B 
n.O. Uand — C.& Brngaoia 
r.C. Bruseois — A.A. La Oaatoiaa 

PROMOTION A 

Ex«eWisr KC.H. — TUIssr F.C 

o»4. «od ae«r» — TA. aaasslsa.— 
T.S.V. LJT» — AS. Hsralst.........^..~... 
B.V. Andanarde — Caarlerol S-C--
Stade Lonvanlsta — txoslslar F.C 
B.Ct. Maline» — E.t". Mantagaae .—o 
A.S.( OaMnda — r.C. Liégeois. » 1—a 

raoMOTiox B 

l_eooo'.J Oaab — C l -vsrraita.- l r - 3 
Ued» ïP'rt • " ïaU'.-Iîa»« g.C r H y . , •:-ml 

iV— 1 
0 L' 
1 V 
1—1 
4—1 
C—0 
1—a 

;—0 

a—1 
S—0 
s—1 

tco-.îsi- Arlonaise — l'.C. Breiesnx Re-... 
Dorhsin i'.C. — I.irsehe bJC . 1—7 
SX. Tiieux — B.V. Bianlenberjiha.......... 1:—' 
Boom i'.C. — Conrtrai Pport un - - : 
AS. Etenaix — Ci. La rorestoiaa I - • ! 

Après la X* journée, la classement des etaba t .: '• 
anivant : 

IHvhiioa 1 : Tloeraeiiot d'Anvers aiaitt en tara ataxi 
i l pointa: V. St-tiilles. SO po-:nt»i Annrarp l'.C. 1 . 
cnem et C.S. Brages. ohacnn ^4 points. 

Séria A : l'.f. Lia» et Tillenr aoat es ttta • c* 
ekaosn 37 pointa; R.C. de Mslines. S i -pocaSa. 

Série B : Cet. Verriem, »0 p e a u ; Baersakct. . . 
poiatj; La Foresteise, re pointa. 

HOCKEY 
OHAMPIOKNAT DE ITLaJICE Da BIOc^BT. -

Qaart as âaala. — A Kouen, la Lille Hockey-Clab sa 
lo Raciaa-Clnb de lïottcn. pi: 8 1 0 . 

CYCLISME 
LE CHAMPIONNAT DE B«X4Ua,lTX SE CTCLO 

0RO8S a'sst sassata disunebe aprea-cidi. Il s réixu: 
ITâ partants. 

Ordre des arrivée, : Vcrh«eSrn, I>e».'raey4t, î , . 
maire. Vaadam. Mtasier. Vard.vak, Luitet, Vartcx.i. 
Scekert. Lonesv . 

xiorenhont. ca^snssa iutrrLational, vainqueur au 
arasa de Pari::. H-dâ abandonner se- avant l'arrivée. 
alors qn'il était ea tetr. par cuite d Une vlrara ai de 
bleaaurcs i la 'tere. 

CROSS^OUMTRY 
CHAMPIOKNAT DB «BLOIuTTE 

Victetie da xaasesstsU et ansakatt, «H « u s 
La cratapiranat de Balgir-a de Crotr.. *'e*t dia-.ais 

diirutoche matin, è '.'Hirpodrcma de Boiaron. i , 
obtenu un.-isimca: • e.c 

Pssa 1; <-e.» scolaire, i! r a-si'. 114 partant.. 
Claasement indtvidne] : Itlnrar^. .ouvrant le, 1 

ki'.oni. au 1"' • » " : Vnnbe:ie (Anderleuâtl. i ao u . 
Ceraerta (Cf-t-di'-les!. A 30 m.; Dierrckx (ia.), k 
J m.; Orrarn (tiraanaect.i 

Ctaaaameni intar-club: Ls Gsa-.oiac, B. sa Gr..»j 
n.eot 

-e départ fut doosé à -"1ô ..::• srrauta, k 11 S.. SS 
1.? pa'.tton »,l ipi-al » mata-slmra par Vaasrliter 
pat» par Alavotae (TeuMin^e-aalaiesa?. Bien • 
avant la Bn. DeBa^-oT::: prou'-it an b l̂ sgort (t là.Ue 
Alajstss deva-M îe,- tr^u-e . 

Oaasetnant ic'itido»: : i>.nenrçnni tGand). coav e 
1,.' 10 kilos-, en S6' 4 1 " : llarleç (l'.'St-OÎUsa). à in 
«IL; AJaverna (Tamp'aaTe-Delxici.é''. k «0 «j.; S * » , ' 
tD.C.B.l. « 10 nu: Corbleel tCSl OiKas» ; Vsane-
broel (Oami) : V»usi*ar.Iao-l (Tpres); Barlrscd C\s 
mur) ; Bviatraefc ru.St-Oi:;a:') : Panaasa (lïX.B.* 

flasaetns»' ir.tar.luj» roa- "a l'anse di R-' 
CStOinaa. 20 paient: I'.C. Braxatlas, go p ; o « - l 
«'-' ?. 

Coupa Grégiirt: Citaasanai ^ssrat. L.S.-Oille, 

HI»*>laaiE 

1*' mars ï»ii 

3Ha ».> : lar. Baba 
(Brakaat)) aa. Wardisa»»: 3a. Baervinan. — Kaa 

»Ue4 : Chkekeakrother. — Pari snirael : Peiara 16 1 t 
S.oo. T.00; pelans*. Ié.ô0, T.00, 6.3e 

Prix oertaèts té.OOO ir.. J.«oo m.̂  : 1er. Il,,,-, . 
(Batiert; 9e, Lad.; Se. fio«dc. — pari arstuo! : ; • • 
saga. l*A0j paleuae. 14." 1. 

Prix aamslag («.000 fr, «.̂ CJ m., : le-, Dana» , 
(Renard) ; la, 6t Sylvesvrs, Sa, Montre,acon. l'a-
mutnal : l'eaafa. S.00; pe]< 

Pria aa •Seartaart (10.000 fr- S.S00 
tr tibild (Banlar); ta, assit; 3a, Ma 
plaetia : Peira, rXIosill.— Pari marna :vP*ssgs, at 
4.&0, S.O0; pslsaaa. SS.OO, 1*00, *.0û ^ ^ 

v " î " t ' / ' ,
,
t . '

t ^ S - ? « " • « » "•• »•»«• • ) : tajr. 
Paaehoa (Llaov Taaderton): Se. Dresasak: ».. J . 
"•f**- — »«• P«*r* : Araiara Jaeenart. — Tari an 

r"o ^ ^ * *** •'••• w'w' v*'*** *•*>. K 
, *tmJ"mm • • * * <k000 tr. It.ao0 a.) : 1er La- . M^f^si^^mV* :aJ* *—°"' ~ *•» »'«• 
auBata*. " • Pan saataal : passas. Su 0L< l s s e I » t u 
rtletat, s j n s , n .oo U ; 5 r ^ ' ' ' ™T* 

-) = 1er, 

hnj.se
Ba.lt
liiat.11/
Ssin-.-Oilto.se

